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Les motivationsLes motivations

P l d l'I t lli C étiti d lParler de l'Intelligence Compétitive dans le 
monde c’est se donner les moyens
de percevoir la dimension du problème, et les 
questions qui sont soulevées dans ceq q
domaine.

Chaque pays fournira sa propre réponse.
mais c’est à partir des invariants, d’une la base communemais c est à partir des invariants, d une la base commune
que se construiront les systèmes adaptés à la stratégie
et à la vision de chaque pays.et à la vision de chaque pays.



Competitive Intelligence et 
innovation

Il existe de nos jours un lien étroit entre l’Innovation
les methodes et les outils de l’Intelligence
Compétitive

Parce que

L é i i di l j ll à l f iLa compétition mondiale se joue actuellement à la fois
sur des facteurs de prix, de qualité, mais aussi de la 

h h d l li l i d’ ù lrecherche de ce que le client peut vouloir, d’où la
nécessité d’innover.



Innovation – Concepts de baseInnovation – Concepts de base 

L’innovation se développe en deux étapes: 

C é i d i d é d l1 ‐ Création de savoir et de compétences dans les 
laboratoires et les centres de recherche

2 ‐ Utilisation de ce savoir et de ces compétences pour 
créer de nouveaux produits et aller vers lescréer de nouveaux produits et aller vers les
marchés (extérieurs de préférence)

La seconde étape est fondamentaleLa seconde étape est fondamentale



Consequences de cette 2ième étapeConsequences de cette 2ième étape
Partenariats public privés (Michael Porter, TripleHelix)
On parle aussi de PPPP Patriotic Public and Private 
Partnerships

Clusters et pôles de compétitivité

Nouveau rôle de l’Université (RSR) ResponsabilitéNouveau rôle de l Université (RSR) Responsabilité
Sociale de la Recherche

Nouvelle gouvernance et méthodes de managementNouvelle gouvernance et méthodes de management

Open Innovation (de l’entreprise vers la société)

Utilisation intensive des technologies de l’information

Forte relation entre le temps la décision et l’actionForte relation entre le temps, la décision et l action



Le point cléLe point clé
Etre capable de transformer l’InformationEtre capable de transformer l Information
en Savoir pour l’Action à partir d’une expertise partagée.

Ceci conduit à voir sous un jour nouveau les trois
questions fondamentales:questions fondamentales:

Où sommes nous ?
Où voulons nous aller ?
Comment y aller ?

Il f é f !Il faut créer son  propre futur !



Comment faire ?Comment faire ?

Etate CléEtate Clé

Extract from a presentation of  Cypher Corporation



L’Intelligence Compétitive aujourd’huiL Intelligence Compétitive aujourd hui

A mon avis, l’Intelligence Compétitive est la
manière de comprendre l’impact et l’interactionmanière de comprendre l impact et l interaction
de l’information sur la stratégie de l’entreprise
d l é i d l N tide la région, de la Nation.

Aujourd’hui les procéssus de création d’un savoir
pour l’action à partir d’une information efficacep p
sont d’actualité dans toutes les sphères de la
sociétésociété.



La meilleure solution pour atteindre
cet objectif

On innove mieux à plusieurs que tout seul. p q
Parce que des compétences diverses sont nécessaires, 
parce que des moyens matériels sont aussip q y
nécessaires, parce qu’une masse critique dans un 
domaine donné est fondamentale, parce qu’il faut
aller vers les marchés internationaux.

Cet ensemble conduit à la création de systèmes
basés sur la Triple Hélice, ou clusters (en France Pôles
de Compétitivité).



Qui sont étendus àQui sont étendus à 

Henry Etzkowitz and  Marina Ranga
Business School

Open innovation and
Crowd sourcingBusiness School

University of  Newcastle upon Tyne Innovation ouverte et 
“crowd sourcing”



L’innovation ouverte
C’est un processus qui doit être inclu dans les pôles de 

é i i i é ( l )compétitivité (clusters):

1 I i h i i h h1 – Innovation entre techniciens et chercheurs
2 – Implication de tous les membres de l’entreprise

d l’ i iou de l’organisation
3 – Ouverture vers les clients et utilisateurs
4 Utili ti d té t i é4 – Utilisation des communautés externes organisées
5 – Innovation ouverte tenant compte de la vision et des 

tt t d l iétéattentes de la société.

Une ouverture de plus en plus forteUne ouverture de plus en plus forte
vers le monde extérieur



Les brevets source d’innovationLes brevets source d innovation
Pour développer des relations effectives entre les membresPour développer des relations effectives entre les membres
d’un cluster, il faut trouver une information capable de réaliser
un pont entre recherche, développement, entreprises et p , pp , p
marchés.

Cette information existe et elle est gratuite !!!! C’est
l’information brevets.

A partir de celle‐ci on peut réaliser rapidement des sauts
technologiques en utilisant les brevets comme source g q
d’information.



Un exemple lié à la stratégie – La dépendance stratégique 

PN=BR
StatisticsStatistics
2005-2011

Matheo-Patent
Analysis



IAB International Advisory Board
Ministry of Science, Technology and 

Innovation du Viet NamInnovation du Viet Nam

Prof. Henri Dou, director of  the Atelis Strategic Intelligence Renovation , g g
Organization from France, said that
Vietnamese enterprises should not be worried about the dependence on foreign 
technology of  the local industry. Almost all developing countries have to depend 
on foreign technology in the initial period. For example, South Korea had to 
simulate foreign technology in the 1960-1980s to develop its light industry and 
other sectors to replace imports. But now this country’s GDP ranks tenth in the 
world.
Prof. Dou said that if  Vietnamese businesses can improve foreign technology to 
create profit, Vietnam will achieve a great leap in technology and Vietnam will 

i i l f b i i d i li dattain its goal of  becoming an industrialized country.

5 Octobre 2011   http://www.lookatvietnam.com/2011/10/improving-p p g
foreign-technology-vietnam-will-make-a-leap.html



Exemples utiles Brésil (LATTES)Exemples utiles, Brésil (LATTES)

Une remarquable réalisation en science et technology



Les technologies en Science de l’information
comme outil stratégique CGEE Centre de Gestion et 
D’Etaues Stratégiques http://www.cgee.org.br/
Marcio de Miranda Santos, Gilda Massari Coelho, Dalci Maria dos Santos,Marcio de Miranda Santos, Gilda Massari Coelho, Dalci Maria dos Santos, 
Lélio Fellows Filho
Center for Management and Strategic Studies ‐ CGEE
SCN Quadra 2 Bloco A Ed Corporate Financial Center 11º andar Sala 1102SCN Quadra 2, Bloco A, Ed. Corporate Financial Center, 11  andar, Sala 1102, 
CEP 70712‐900 Brasília ‐ DF ‐ Brazil

Figure 4: General view of  N&N scientific development – 1994/2004
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Gilda Massari made her PhD under the direction of  Professor Henri Dou (2000) 



Télécentres
Le développement des télécentres permet de mettre à la 
disposition de communautés isolées et peu développées lesdisposition de communautés isolées et peu développées les 
moyens moderns de communication  ainsi que les éléments
permettant de créer des micro‐entreprises (lois, p p ( ,
management, gestion, information, communication, 
marchés.

Ce même système est repris au Viet Nam par le IPP Innovation 
Partnership Program qui inclut aussi des cours via l’InternetPartnership Program qui inclut aussi des cours via l Internet
sur la gestion et le management.



Une politique agressivep q g

From Tecnología ‐ Ciencia ‐ Innovación“, junio 2010, Ciudad de México, by Hernan Valenzuela



Une politique aggressiveUne politique aggressive 



Les USA, une forte intervention de l’Etat

S ll B i A é é l éThe « Small Business Act » a été promulgué pour 
permettre aux PME d’intégrer l’économie des USA.

THE ADVOCACY CENTER
Il a été créé en 1993 pour promouvoir l’exportation des produits 
US dans le moinde Il coordonne les actions des petites moyennesUS dans le moinde. Il coordonne les actions des petites, moyennes 
et grandes entreprises dans le but d’exporter.
« We use advocacy as a means to promote our country’sWe use advocacy as a means to promote our country s
economic well‐being by leveling the playing field. »



Les Etats Unis
In‐Q‐Tel Il agit en partenariat avec la CIA pour 
acquerir et implémenter les technologies utilisées
en Intelligence.

Une vision simple de l’innovation:
Le succès de la recherche scientifique américaine réside
d i i li i l h h l’dans un partenariat implicite entre la Recherche, l’Etat
américain et l’Industry. Les laboratoires de recherche et 
universiutés déceloppent le capital intellectuel Leuniversiutés déceloppent le capital intellectuel. Le 
Gouvernement finance les meilleures équipes par un 
système transparent. L’industrie a le rôle critique de 
développer des produits robustes à destination du public. 
Cette stratégie est la clé de la compétitivité américaine , elle
d i ê idoit être maintenue.
by Elias Zerhouni, Director of the “National Institue of Health” of the USA:



Luxembourgg
Creation of the Technology Watch Centre at the CRPHT Center for Public 
Research Henri TudorResearch Henri Tudor

The aim of the Center is to improve the competitiveness of the local industries

The « Centre de Veille Technologique du Luxembourg » a développé en EuropeThe « Centre de Veille Technologique du Luxembourg » a  développé en Europe 
des partenariats et des actions diverses. Il est très actid dans le domaine de 
la Veille Technologique et de l’aide aux PME.

Grande utilisation de l’ APA  
Automatic Patent AnalysisAutomatic Patent Analysis



Il y a plus de 15 ans ::::



La Thaïlande, analyse systématique des brevetsLa Thaïlande, analyse systématique des  brevets

การทาํแผนที่สิทธิบตัรชาเขียว (Green Tea Patent Mapping)

คาํสําคญั : แผนทีส่ิทธบิตัร (Patent Mapping), ชาเขยีว (Green Tea), วเิคราะห์
แนวโน้มเทคโนโลย ี (Trend

ิ ิ ั ่ โ โ ีTechnology Analysis), เอกสารสิทธบิตัร (Patent Document), ตอ่ยอดเทคโนโลย ี
(Technology Enhancement)

ํ ี่ ิ ิ ั ีการทาํแผนทสีทิธิบตัรชาเขียว (Green Tea Patent Mapping)

ส่วนที ่ 1 แนะนําโปรแกรมวเิคราะหท์าํแผนทีส่ิทธบิตัร (Patent Analysis Software)
ภาพแสดง การประมวลผลการวเิคราะหข์อ้มลูสิทธบิตัรดว้ย Patent Analysis y
Software
โปรแกรมวเิคราะห ์ และทาํแผนทีส่ิทธบิตัร มหีลายโปรแกรม ไดแ้ก ่ โปรแกรม 
Delphion Patent Lab II(The Thomson Corporation, 2005), โปรแกรม Aureka (Micro 
Patent, 2005)

สําหรบัโปรแกรมทีค่ดัเลอืกมาทาํแผนทีส่ิทธบิตัรชาเขยีว ในทีน่ี้ คอื โปรแกรม 
Matheo-Patent (Jean- Marie Dou, 2005)



การทาํแผนที่สทิธิบตัรชาเขียว (Green Tea Patent Mapping)



Brevets chinois sélectionnés pour 
utilisation libre de droit

Ces brevets sont à priorités chinoise et non étendus en ThaïlandeCes brevets sont à priorités chinoise et non étendus en Thaïlande



Malaisie, coopération internationale 
dans le domaine de l’IC

Réalisation d’un  double diplôme 
avec l’OUM Open University ofp y
Malaysia et   l’Université Aix
Marseille IMPGT  dans le cadre du
développement territorial et 
de l’Intelligence Economique.

Enseignement à distance ou 
présentiel en Malaisie. Enseignants p g
français en Malaisie, enseignement à 
distance en Malaisie dispensé par
l’ d ll’OUM, ou depuis la France
si nécessaire.



Espagnep g
Etudes stratégiques
Systématiques et payantes
Réalisées par des
spécialistes

Matheo-Patent
spécialistes



Pays d’AfriquePays dAfrique

• The OAPI (Union des 16 Pays de l’Afrique de 
l’Ouest ) sont aidéspar le  WIPO (World ) p (
International Property Organization)  pour 
accroître le potentiel d’innovation des PME àaccroître le potentiel d innovation des PME à 
partir de l’information de la propriété 
intellectuelleintellectuelle.

• Entre autre l’amélioration des technologies à 
partir, de brevets gratuits.



Cameroon 2011
Coffee

Y déYaoundé

Pineapple
V l i iValorization



En France
Le développement d’une politique de clusters ainsi que les 
efforts des Chambres de Commerce et d’Industrie et desefforts des Chambres de Commerce et d Industrie et des 
responsables politiques locaux devraient permettre le 
développment d’une politique d’innovation. La crétion de liens pp p q
privilégiés entre entreprises ou groupes d’entreprises et 
laboratoires ou centrres de recherche fait l’objet de toutes les 
attentions.
On arrive maintenant à la nécessité d’organiser les clusters pour 
optimiser les résultats Dans bien des cas l’objectif initial: aideroptimiser les résultats. Dans bien des cas l objectif initial: aider 
les PME, les faire croître, n’a pas été atteint. Seule une très petite 
minorité de PME ont bénéficié de ces apports.pp
Actuellement, certain pays comme la Finlande considèrent qu’on
a abusé de la création de clusters, dans des domaines ou les 
grappes d’entreprises auraient conduit à de meilleurs résultats.



On arrive ainsi a considérerOn arrive ainsi a considérer

Qu’actuellement le développement de l’innovation, entre 
autre dans les PME est une affaire d’analyse fine et de 
dé i d b i d idétections des besoins des entreprises. 
Ensuite on pourra déclencher des programmes de formation 
collectifs ou des soutients individualiséscollectifs ou des soutients individualisés.

L’Etat et l’Europe jouent un rôle clé dans le financement de 
ces actions.

L é i i i ’ h i llLa présentations qui suit n’est pas exhaustive, elle met 
simplement en évidence certains acteurs de l’Innovation et 
leur articulation avec le terrainleur articulation avec le terrain.



Ne pas baser le développment de l’IC
vers le tout sécuritaire

Trop souvent l’IC a été focalisée vers le tout sécuritaire, en 
oubliant la partie offensive de l’IC Ceci est du au départ auxoubliant la partie offensive de l IC. Ceci est du au départ aux 
“backgrounds” des personnes qui se sont introdouites dans la 
mouvance IC.
Certes la sécurité (à tous les niveaux ) es tnécessaire, mais
cela ne doit pas être une fin en soi.

La La consultanceconsultance: il y aun problème de fond: il n’existe pas 
encore de validation des compétences des consultants. De ceencore de validation des compétences des consultants. De ce
fait certaines personnes s’intitulent consultants et fournissent
de très mauvais résultats, pénalisant la perception de l’IC dans
les entreprises.



L’accès au crédit bancaire

Extrait Le Monde, 15 Octobre 2011

Les banques doivent prendre des risques en finançant lesLes banques doivent prendre des risques en finançant les 
projets des PME. C’est une nécessité, par exemple un sous‐
traitant ne peut faire face à un afflux de commandes qu’en
investissant. Si non l’entreprise fera faillite.



Les prestations en Intelligence 
Compétitive

Il y a deux types de prestations!
• Des prestations collectives
D i i di id ll• Des prestations individuelles

Dans le premier cas on distinguera les actions des Chambres deDans le premier cas on distinguera les actions des Chambres de 
Commerce et d’Industrie, les actions menées dans les pôles de 
Compétitivité, les actions menées dans les CRITT, les actions 
collectives menées avec le Ministère de l’Industrie

D l d iè d i é lDans le deuxième cas, ce sont des acteurs privés consultants ou
experts de différents domaines qui interviennent.

Les actions collectives peuvent faire appel à des experts.



La détection des besoinsLa détection des besoins
Il t é i d é li d di ti li é dIl est nécessaire de réaliser des diagnostics personnalisés dans
les entreprises, ce qui veut dire que des organismes publics, 
type Chambres de Commerce et d’Industrie vont s’impliquertype Chambres de Commerce et d Industrie vont s impliquer
dans des visites d’entreprises pour déterminer ces besoins.

Les besoins déterminés, on pourra s’orienter vers une
prestation collective (pour plusieurs entreprises) ou vers de 
l’ id i di id li él’aide individualisée. 

Les experts ne sont pas nécessairement dans le sqecteur privéLes experts ne sont pas nécessairement dans le sqecteur privé, 
ils peuvent être dans le Chambres de Commerce, les CRITT, 
certaine Ecoles (par exemple ATELIS), etc.



Le partage des informationsLe partage des informations

Les institutions qui détectent les besoins des entreprises
partagent leurs informations pour être plus efficaces, trouver le 
meilleur expert mettre en place des formations de soutient etcmeilleur expert, mettre en place des formations de soutient, etc.

Actuellement on s’oriente vers des actions collectives mixtes: 
formation dans un domaine particulier, puis aides individualisées
dans les entreprises. La confidentialité est de mise pour les 

l l é àaspects particuliers liés à une entreprise.

Les Chambres de Commerce et d’Industrie sont des acteursLes Chambres de Commerce et d Industrie sont des acteurs
incontournables dans ce processus. (réforme des chambres de 
Commerce et d’Industrie pour gagner en efficacité.p g g



Le contrôle des prestationsLe contrôle des prestations

En plus des études de satisfaction des clients, les processus de 
formation d’actions collectives ou de traitement individualiséformation, d actions collectives ou de traitement individualisé
suivent un processus de qualité, par exemple norme ISO 9001 
dans le cas d’ATELIS par exemple.p p

La validation de l’expertise des consultants pose problème. Il 
existe des associations qui veulent valider la qualité de leurs
membres, mais cela ne fonctionne pratiquement pas. Le seul
point à retenir est une formation universitaire ou la renomméepoint à retenir est une formation universitaire, ou la renommée, 
le tout couplé avec de l’expérience professionnelle.



Un  exemple qui fonctionne bien
Le pré‐diagnostic INPI

L’INPI Institut National de la Propriété Intellectuelle, met en 
place des pré‐diagnostics dans les entreprises. L’objectif est de 
é li 1000 di i C l di f dréaliser 1000 diagnostics par an. Cela veut dire former des 
experts dans le domaine à travers le CAPI (Certificat d’Animateur
en Propriété Intellectuelle) Les entreprises pour bénéficier duen Propriété Intellectuelle). Les entreprises pour bénéficier du 
diagnostic ne doivent pas avoir déposé de brevets depuis 5 ans. 
Ensuite, on fera agir un experts intérieur ou d’un organisme
public pour finaliser le diagnostic (analyse en profondeur des 
acquis intellectuels de l’entreprise). Cette partie sera financée

40 50% l’Eentre 40 et 50% par l’Etat.
Pour plus d’informations http://www.intelligence‐economique‐
paca fr/Coeurs‐de‐metier/Formations/Le‐CAPI‐propose‐par‐l‐paca.fr/Coeurs de metier/Formations/Le CAPI propose par l
INPI



Le financementLe financement 
Le financement est assuré en partie par l’Etat via OSEO (la Banque p p ( q
des entrepreuneurs qui prend en charge une partie des risques lors 
des financements de projets. 
h // f / i i / i / i /fihttp://www.oseo.fr/notre_mission/qui_sommes_nous/nos_metiers/financemen
t_garantie http://www.oseo.fr/

Oséo, « l'entreprise des entrepreneurs », est schématiquement appelée banque publique
française de financement des PME innovantes. Mais il s'agit plutôt d'un organisme qui 
n'intervient, pour la partie liée au co-investissement, qu'à la demande des banques privées 
ou des investisseurs institutionnels, pour co-prêter ou garantir une partie des prêts en 
d i l' é i i i l l d'O é ( ddernier recours, l'emprunteur étant caution principale. Le personnel d'Oséo (contrat de 
droit privé) est rémunéré sur les frais de dossiers, commissions et taux d'intérêt perçus 
sur les prêts mis en place. Oséo s'apparente de plus en plus à la KfW allemande. Ses 

i i ti i t l'Et t t l C i d dé ôt t i tiprincipaux actionnaires sont l'Etat et la Caisse des dépôts et consignations



Les actions extérieures (France)Les actions extérieures (France)
Pour l’exportation les Conseillers du commerce extérieur CFCE ouPour l exportation les Conseillers du commerce extérieur CFCE ou
UBI France mettent à la disposition des grandes entreprises ou
des très grandes PME des conseils, des actions menées par des 
stagiaires, etc…
Cependant compte tenu des coûts les petites PME sont absentes
de facto de ce dispositifde facto de ce dispositif.

Les actions extérieures (Europe)( p )

Ce sont des actions collectives qui sont financées par la q p
communauté européenne. Elles sont toutes centrées sur
l’INNOVATION.



Autres acteurs régionauxAutres acteurs régionaux
L CRITT l P id l i t ti d’i ti tLes CRITT, les Prides, les instutions d’innovation, etc.
CRITT Centre d’Innovation et de Transfert de Technology par 
exemple le CRITT PACA http://www critt‐chimie‐paca com/critt‐exemple le CRITT PACA  http://www.critt chimie paca.com/critt
portal/cms/60/accueil.dhtml

Prides Poles Régionaux d’Innovation et de Développement
Economique Solidaire.
Pour plus d’informations http://www.sophia‐
ti li / id /d fi iti htantipolis.org/prides/definition.htm



Les réseaux Régionaux d’innovationLes réseaux Régionaux d innovation
Principes de fonctionnement du Réseau Régional de l’Innovation
Le RRI regroupe les acteurs de l’innovation et les structures partenaires, les pôles, les g
organismes d’accompagnement individuel des entreprises, les pépinières et les 
incubateurs vont donc être étroitement associés à l’animation du Réseau
Le RRI est structuré en collèges (accueil et création, accompagnement individuel, 
accompagnement des pôles) regroupant les acteurs de l’innovation par domaines métier 
similaires, ces collèges sont le lieu de discussion et d’élaboration de propositions de 
plans d’action.

l d d l d l d fLe pilotage du RRI est assuré par un Comité de Pilotage (qui s’inscrit dans le dispositif  
de Pilotage du FEDER en PACA) constitué des Financeurs Publics (Etat, 
Région, Collectivités Territoriales participant au Financement, OSEO Innovation, 

é d C llè ) d l é i é Médi é T h l ireprésentants des Collèges) dont le secrétariat est assuré par Méditerranée Technologies.
Les actions (et les acteurs portant ces actions) seront financées suivant deux modes : 
contrat d’objectifs pluriannuel précisant les objectifs attenduspropositions de services 
élaborées en réponse à des Appels à Propositions par une ou plusieurs structures duélaborées, en réponse à des Appels à Propositions, par une ou plusieurs structures du 
RRI et visant à offrir un service spécifique aux porteurs de projets. 

Pour plus d’information http://wwwpacainnovation com/Pour plus d information  http://www.pacainnovation.com/
FEDER Fond Européen de Développement Régional.





Conclusion
Au delà de la vision classique de l’Intelligence Compétitive avec le 
cycle de l’Intelligence, la recherche d’information, les groupesy g , , g p
d’experts …. Il faut mettre en phases ces différentes composantes, 
et créer des groupes d’entreprises et de laboratoires performants, 

ll ll btravaillant en collaboration.

Ceci ne s’improvise pas. Il faut donc une doctrine (programme
d’Intelligence Economique en France par exemple), des régulations
le marché ne peut pas tout dominer (exemple les prêts bancaire aux 
PME) ll i ti d l h h (RSRPME), une nouvelle organisation de la recherche (RSR 
Responsabilité Socialle de la Recherche), donc une évalutation
différente des cherheurs une structuration des acteurs sur ledifférente des cherheurs, une structuration des acteurs sur le 
terrain.

Enfin il faut une volonté politique forte et des moyens financiersEnfin il faut une volonté politique forte et des moyens financiers 
importants. Il faut aussi expérimenter et apprendre de ses échecs.



M i iMerci pour votre attention


